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 12-XI-2018                            La tradition apostolique selon S.Irénée 

 

           Actualité du sujet 

       mentalité moderne rejetant comme archaïque l'héritage du passé 

       nouveau gnosticisme,dénoncé par le Pape François (Gaudete et exultate ,N°36sv)    

          Comment Irénée a-t-il fait face à des dangers analogues ? 

 

Vie de S.Irénée : 

 disciple de Polycarpe, évêque de Smyrne 

 séjour à Rome, où il a connu les œuvres de Justin et celles des gnostiques 

             (Valentin et son école), et les dangers du marcionisme (rejet de l'A.T.) 

 évêque de Lyon après la persécution de 177 

 intervention auprès du pape Anicet, pour éviter l'excommunication des églises d'Asie,  

                au sujet de la célébration de Pâques. 

Ses œuvres majeures     
 
1) Démonstration de la Prédication apostolique : Ier catéchisme 
           Texte grec perdu, mais traduction arménienne      

            Ière partie : exposé de la foi chrétienne, 
                   les 3 articles de la foi : un seul Dieu, Père, créateur,- le Verbe qui est avec  
  nous, l'Esprit qui crie en nous tous  Abba ! Père ! (6) 
            2de partie : lecture de l’A.T. dans sa relation avec le Christ. 
               Au Paradis Adam et Eve « s'embrassaient chastement, comme des enfants. » (14) 
   

2) Contre les Hérésies (Démonstration et réfutation de la gnose au nom menteur) 
       en 5 livres. Ouvrage considérable (plus de 700 pages !) 

                         Texte grec perdu. Ne restait qu'une traduction latine ancienne, littérale.  Des fragments en grec,   
                   permettant d'évaluer la fiabilité des versions anciennes. Rétroversion en grec par le Père Adelin     
                   Rousseau (abbaye d’Orval) 7 vol. de SC 
                         Nombreuses études depuis 1950. Influence considérable sur Vatican II (14 citations, surtout dans   
                   Lumen Gentium et Dei Verbum) 
 

  Le péril de la gnose :   les questions existentielles sur l'origine du mal         
Qui étions-nous ? Que sommes-nous devenus ? Où étions-nous ? Où avons-nous été 
jetés ?  Vers quel but nous hâtons-nous ?  D'où sommes-nous rachetés ? Qu'est ce que la 
génération ? Et la régénération ?  (Théodote)       

 

      Mise en cause de l'unité divine : de multiples éons;intermédiaires entre le Dieu 
 inconnaissable et le monde. Les malheurs de Sophia, l’une des 30 éons du plérôme, 
 qui a voulu créer sans son conjoint, et tombe dans la matière. Sera sauvée par le Christ.  
  Allégorie de l'âme prisonnière de la matière et affranchie par le Sauveur    
      Dévalorisation du corps : le salut consiste à s'en évader 
      Mise en cause de la liberté   3 groupes : les hyliques, irrémédiablement perdus, les 
 psychiques qui peuvent accéder au salut, les pneumatiques assurés du salut par la 
 libération de leur esprit. (pneuma) 
      Prolifération d'ecrits se réclamant d'une tradition secrète, Importance de la ibliothèque 
 de Nag Hammadi en langue copte :13 codex, contenant 62 textes de caractère très 
 varié : traités, Evangiles de Vérité, selon Thomas, lettres, apocalypse 1200 pages  
           
     Préface Irénée veut d'abord démasquer l'hérésie (livre I), puis la réfuter (livre 2). 
 Ensuite exposé en 3 livres de la foi chrétienne, avec de nombreux retours 
 polémique... 
      La tradition apostolique (III, 1)  et la succession apostolique . 



     Tradition au sens paulinien :« J'ai reçu ce que moi-même j'ai transmis. (I Co 11, 2 ; 
 15,1s) Acte de transmission du dépôt de la foi, assuré par la succession 
 apostolique. Par extension : le contenu .de la foi 
                 Faut-il opposer Ecriture et Tradition ? En sens contraire Dei Verbum. 
 
     Thèse : les apôtres chargés par le Christ de proclamer l'Evangile (III, 1) ont reçu la 
plénitude de la révélation, par opposition aux traditions secrètes des gnostiques 

      Face à la prolifération d'écrits divers (apocryphes), Irénée rappelle l'origine apostolique 
de l'Evangile tétramorphe, un seul Evangile sous 4 formes (Cf les 4 Vivants de 
l'Apocalypse) : Matthieu qui écrivit en hébreu pour les Juifs, Marc disciple et interprète de 
Pierre, Luc compagnon de Paul, Jean, celui-là même qui avait reposé sur la poitrine du 
Christ, publia lui aussi l'Evangile, tandis qu'il séjournait à Ephèse, en Asie (III, 1). 
 
      Universalité de la Tradition 
          La Tradition des Apôtres, qui a été manifestée dans le monde entier, c'est en toute Eglise 
qu'elle peut être perçue par tous ceux qui veulent voir la vérité. Et nous pourrions énumérer les 
évêques qui furent établis par les apôtres dans les églises, et leurs successeurs jusqu'à nous (III, 
2, 1). 
       Critère : unité des églises dans la foi   C'est à cet ordre que donnent leur assentiment 
beaucoup de peuples barbares qui croient au Christ : ils possèdent le salut, écrit sans papier ni 
encre par l'Esprit dans leurs cœurs et ils gardent scrupuleusement l'antique Tradition, croyant en 
un seul Dieu, Créateur du ciel et de la terre et de tout ce qu'ils contiennent,  et au Christ  Jésus, le 
Fils de Dieu, qui, à cause de son surabondant amour pour l'ouvrage par lui modelé ; a consenti à 
être engendré de la Vierge (III, 4, 2) 
      
     Se régler sur les églises fondées par les apôtres 
          Autorité majeure de l'Eglise de Rome, en raison de sa fondation par Pierre et Paul (III, 3, 2)  
Liste des évêques après Pierre : Lin, Anaclet, Clément...  Soter, Eleuthère (le 12e) .    Mention 
spéciale accordée à Polycarpe, témoin des traditions des églises d'Asie.                                                                                                                                                                                                                                                                                                 
         
    La règle de foi    La connaissance vraie comporte.... Une conservation immuable des 
Ecritures, impliquant 3 choses : un compte intégral, sans addition ni soustraction, une ledure 
exempte de fraude et en accord avec ces Ecritures, une interprétation légitime, appropriées, 
exempte de danger et de blasphème, enfin le don suréminent de l'amour, plus précieux que la 
connaissance, plus glorieux que la prophétie, supérieur à tous les charismes.  (IV, 33, 8) 

 
 La foi gardée sous l'action de l'Esprit St   Cette foi, que nous avons reçue de l'Eglise, nous 
la gardons avec soin, car sans cesse sous l'action de l'Esprit de Dieu, telle un dépôt de grand prix 

renfermé dans un vase excellent, elle rajeunit et fait rajeunir le vase même qui la contient. » (III, 
24, 1) 
 
  L'Ecriture, base de la règle de foi. En réaction contre Marcion, Irénée met en valeur la 
succession des économies par lesquelles Dieu se révèle au cours de l'histoire   
        Ecriture à interpréter selon la règle de foi. (I, 9, 4) 
        Exemples : référence aux presbytres pour la parabole du Bon Samaritain (III, 17, 3) 
        Pour que soient accomplies les promesses de l'A.T, long développement (livre 5) sur un 
règne de 1000 ans du Christ sur terre avant la résurrection de tous les morts (d'après Ap 20, 1-6) 

 

La foi trinitaire       Dieu le Père, créateur du monde par son Verbe 

       le Christ, nouvel Adam , né de la Vierge Marie (parthenos selon la LXX ( III, 21, 1-4),     
 Le parallèle Eve et Marie (V, 19, 1) 
           But de l’incarnation Le Fils de Dieu est devenu Fils de l'homme pour qu'à son tour  
  l'homme devienne fils de Dieu (III, 10, 1) 
     Le Verbe de Dieu qui a habité dans l'homme s'est fait Fils de l'homme pour accoutumer 



  l’homme à saisir Dieu et accoutumer Dieu à habiter dans l'homme (iII, 20, 2) 

        

La récapitulation du monde et de l'histoire en Christ (d'après Ep 1, 10) 
 Dans ces temps derniers, lorsqu'il récapitula en lui toutes choses, vint à nous, non tel qu'il 
le pouvait, mais tel que nous étions capables de le voir... Aussi comme à de petits enfants le 
Pain parfait du Père se donna-t-il à nous sous forme de lait – ce fut sa venue comme 
homme- afin que nourris à la mamelle de sa chair et accoutumés par une telle lactation à 
manger et à boire le Verbe de Dieu, nous puissions garder en nous-mêmes le Pain de 
l'immortalité qui est l'Esprit du Père ( IV, 38, 1)         : 

 

      A l'Annonciation    Tout devient nouveau :   Tout était dorénavant  nouveau, du fait que le 
Verbe venait, par un processus nouveau, d'accomplir l’économie de sa venue dans la chair, afin 
que l'homme qui s'en était allé hors de Dieu fut réintégré par lui dans l'amitié de Dieu (III, 10, 2). 

  
4)  Esprit St, arrhes de l’immortalité, anime l'Eglise Comme l'eau est nécessaire pour que 
la farine devienne du pain, l'Esprit est nécessaire pour l'unité de l'Eglise. Là où est l'Eglise, 
là est aussi l'Esprit de Dieu, et là où est l'Esprit de Dieu, là est aussi l’Eglise et toute grâce.  Et 
l'Esprit est vérité (III, 24, 1) 
 
 Liberté de l’homme, constitué de chair, âme et esprit (Cf I Th 5, 23). » L’homme parfait, 

c'est le mélange et l'union de l'âme qui a reçu l'esprit du Père et qui a été mélangée à la chair modelée 

selon l'image de Dieu. « V, 6, 1) La spiritualité d'Irénée n'est pas désincarnée, c'est l'homme 
tout entier qui est appelé à la ressemblance de Dieu   
      La gloire de Dieu, c'est l'homme vivant et la vie de l'homme c'est la vision de Dieu (III, 20, 2). 
              
     L'Eucharistie, comme raccourci des dons de Dieu. ((IV, 18) I Réalisme : ce sont les 
éléments tirés de la création qui sont eucharisties. Pas d'indication sur la liturgie ni le 
ministre (à la différence de Justin). En lutte contre les gnostiques, Irénée rédige un exposé 
théologique 
        les paroles d'institution (iV, 17, 5)   
       accomplissement de la prophétie de Malachie  (1, 10)  Relation entre les oblations de  
 l'A.T.  et l'eucharistie 
        les conditions pour que notre offrande soit reçue de Dieu : citation de  Mt 5, 23s . 
       l'offrande des hommes libres: mettre tout son avoir au service du Seigneur, comme la             
     pauvre veuve (18, 2) 
      offrir avec reconnaissance les dons de la création  (18, 4) 
      gage de la résurrection    

Parce que nous sommes ses membres et sommes nourris par le moyen de sa 
création,,,,,,la coupe, tirée de la création, il l'a déclaré son propre sang, par lequel se 
fortifie notre sang et le pain, tiré de la création, il l'a proclamé son propre corps, par  
lequel se fortifient nos corps    

     Comment donc peut-on prétendre que la chair est incapable de recevoir le don de Dieu 
 (2, 3) ?  Réalisme de la résurrection qui atteint l'homme tout entier. 
     Voir B.Sesboüé, Invitation à Croire  ,p.138-140 

 

  Prochaine rencontre : lundi 10 décembre : le baptême de l'Eglise d'Afrique. La 
  passion des Stes Perpétue et Félicité.   
 
                                                                                                                                                                                                                                                                                                                        


